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I l est de notre devoir de remercier
les efforts réalisés par toute une
génération de jeunes chercheurs

espagnols dans l'analyse de la poli-
tique étrangère espagnole. La plupart
de leurs écrits se centrent sur les do-
maines géopolitiques qui sont priori-
taires pour notre pays où tous coïnci-
dent : Europe, Méditerranée et
Amérique latine. Le livre des profes-
seurs Miguel Hernando de Larramen-
di et Aurelia Mañé en est une preuve.
Leur domaine d'analyse est la Médi-
terranée, priorité espagnole, c'est-à-
dire le Maghreb. Le livre se centre sur
« les acteurs » de la politique étrangè-
re, un point que le sous-titre souligne.
Cette étude est basée sur trois années
de recherche. Les éditeurs notent que
« le livre n'est pas un résumé exhaus-
tif du travail du projet de recherche
(SEJ 2005), mais une synthèse des
principaux apports des acteurs et des
intérêts de la politique étrangère dans
la Méditerranée et le Maghreb ». 

L'une des principales idées qui
ressortent du livre est la complexité
des acteurs, des intérêts, des centres
de recherche, des programmes d'en-
seignement et autres… qui ont été
publiés ces deux dernières décennies
et qui sont l'objet de cette analyse ; la
création d'opinions publiques et la
conception de politiques dans la Mé-
diterranée.

Le livre commence par le travail
d'Elvira Sánchez qui décrit les proces-
sus de prise de décisions dans l'élabo-
ration de la politique étrangère, en
soulignant le caractère présidentialiste
du processus, thème repris par

d’autres auteurs. L'Espagne s'est
tournée vers un présidentialisme de
style français en s'écartant d'un systè-
me ouvert comme le britannique. La
critique du système repose sur le fait
qu'étant mal délimité fonctionnelle-
ment, de nombreuses difficultés sur-
viennent. Les Communautés auto-
nomes, avec des différences dans leurs
statuts et institutions, introduisent des
inefficacités en érodant le principe
d'unité d'action. Ce chapitre décrit mi-
nutieusement les institutions et les au-
teurs impliqués, ce qui est une grande
aide pour le lecteur non spécialisé. 

Ce livre contient une série de cha-
pitres ayant une teneur historico-
contemporaine qui facilite la
connaissance du parcours de la poli-
tique étrangère espagnole vis-à-vis
du Maghreb. Irene Fernández analy-
se la participation des partis poli-
tiques, en structurant son analyse à
travers les différents ministres des Af-
faires étrangères et leurs conseillers
les plus immédiats. Larramendi, Ire-
ne González et Barbara Azaola étu-
dient aussi la structure du ministère
des Affaires étrangères, ses commis-
sions et les hommes qui se trouvent
derrière. On remarque le travail du
groupe de jeunes experts (Dezcallar,
Moratinos, Sendagorta, León, Iran-
zo…) qui, au cours de l'après-transi-
tion, font que l'Espagne devienne un
leader de la Méditerranée à Bruxelles,
en concurrence avec la France – le
président, Nicolas Sarkozy, avec sa
proposition d'Union pour la Méditer-
ranée veut récupérer ce leadership.
Les politiques sont analysées de
façon critique ; il est très instructif de
voir comment chaque changement
dans les politiques et les institutions
à l'intérieur de l'organigramme du
ministère des Affaires étrangères
rend nécessaire un autre change-
ment dans les instruments pour exé-
cuter ces nouvelles politiques. 

María Dolores Algora s'occupe du
rôle du ministère de la Défense dans

la politique étrangère, avec une des-
cription détaillée de toutes les inter-
ventions des forces armées à l'étran-
ger et fait un commentaire sur la
fonction des organes du ministère de
la Défense qui participent dans la
politique étrangère. 

Le rôle central dans la prise de déci-
sion de la présidence du gouverne-
ment est développé par Uxía Lemus de
la Iglesia et Haizam Amirah Fernán-
dez, qui insistent sur le caractère prési-
dentialiste du système espagnol et la
façon dont les différents présidents
manifestent leur intérêt vis-à-vis de la
politique étrangère, en reproduisant
un ministère des Affaires étrangères à
la Moncloa (Palais présidentiel), dont
le staff conçoit les grandes lignes de la
politique et dont l'exécution est à la
charge du ministère des Affaires
étrangères. Nonobstant, tout bureau-
crate sait que le danger se trouve dans
ce « qui est écrit entre les lignes » et
dans les « règlements ». Ainsi le mi-
nistère a encore un grand pouvoir
dans la politique étrangère. Les au-
teurs analysent amplement les rela-
tions entre les ministres et leurs cabi-
nets. Le système espagnol est qualifié
de « schéma de la méfiance ». 

Thierry Desrues et Juana Moreno
Nieto analysent le travail développé
par certaines Communautés auto-
nomes, telles la Junta d'Andalousie et
Galicie ; Rafael García Pérez, lui, est
responsable du secteur de la pêche.
Analyse forcément différente où le tra-
vail de coopération avec le Maroc est
amplement traité, en critiquant le
manque de coordination dans le cas
andalou. Il semble que le projet de
l'Andalousie de devenir un pont dans
les relations Espagne-Maroc, n'aura
pas beaucoup de succès puisque les
investissements au Maroc provien-
nent de la Catalogne et de Madrid. Ce-
pendant, la Junta d'Andalousie a réus-
si à attirer bon nombre de centres de
recherche et d'enseignement et elle
pourrait entrer en concurrence avec la
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Catalogne dans le leadership concer-
nant la recherche et la connaissance
du Maghreb. Gracia Pérez analyse les
difficultés des négociations de la poli-
tique sur la pêche avec le Maroc à tra-
vers Bruxelles et comment le gouver-
nement central est devenu le
défenseur des intérêts de la Galicie. 

Trois articles sont consacrés à la par-
ticipation de la société civile dans la
création d'opinion publique sur les
questions de politique étrangère. An-
gela Suárez nous parle de la « diploma-
tie parlementaire » et de son appari-
tion en Espagne, en soulignant les 
« groupes interparlementaires d'ami-
tié hispano-marocains » revitalisés par
le discours du roi Juan Carlos I devant
le Parlement marocain le 18 mars
2005. Le rôle des ONG est analysé par
Laurence Thieux et Almudena Jordá
dans un travail avec une profusion de
données et une analyse sur l'ampleur
de la coopération internationale avec
le Maghreb, en particulier avec le Ma-
roc. On retrouve à nouveau la com-
plexité des instruments et institutions
à tous les niveaux administratifs dans
le domaine de la coopération interna-
tionale, le manque de coordination
entre eux et le manque total de
systèmes d'évaluation des résultats de
cette coopération. Tout cela du fait de
la prédisposition des hommes poli-
tiques dans un domaine sans grands
risques, à une grande visibilité média-
tique et aussi parce que les échecs et
les scandales sont rarement rendus
publics. Bernabé López nous ouvre les
intériorités du Comité Averroès en
nous faisant participer de son expé-
rience personnelle aux origines de cet
organisme. L'on retrouve à nouveau
ici l'un des graves problèmes que les
initiatives en tout genre doivent af-
fronter dans la Méditerranée et que
tout ceux qui se consacrent à leur étu-
de ont souffert tôt ou tard et en diffé-
rentes occasions : « l'excessive dépen-
dance des variations des relations
entre le Maroc et l'Espagne, incapables
de sortir de leur logique conflictuelle à
laquelle le Comité n'a pas pu apporter
une réflexion indépendante ». Une ré-
flexion personnelle de grande valeur
qui illustre la frustration qu’il faut
combattre avec ténacité, à tout mo-
ment.

Irene Durán analyse le rôle des
entreprises espagnoles en tant
qu'acteurs de la politique étrangère
dans la philosophie espagnole ap-
pelée « matelas d'intérêt » dans les
séminaires de Gredos. Elle regrette
le manque de données et elle insiste
sur le besoin, pour le gouvernement
marocain, d'améliorer le code des
investissements.

Pour finir, je veux souligner l'utilité
de livres comme celui-ci qui offrent
l'opportunité aux auteurs d'appro-
fondir la connaissance des sujets et
aux lecteurs de s'initier dans un do-
maine aussi complexe que la poli-
tique étrangère. Bon travail des édi-
teurs qui ont exposé de façon lisible
des questions aussi dissemblables ;
un résultat qui ne me surprend pas
connaissant leurs travaux précé-
dents. Dans un domaine comme les
relations internationales, où l'oppor-
tunisme est habituel dans les mo-
ments initiaux, il faut tenir compte
de qui sont les auteurs des études
pour nous épargner une chose aussi
précieuse que le temps de lecture.
Quant à ce livre, sa lecture n'est pas
une perte de temps. 

Alejandro Lorca-chaire Jean Monnet,
Université autonome de Madrid

P ublié en 2007 à Londres (Wei-
denfeld and Nicolson), le livre
de l'historien britannique

Hugh N. Kennedy, The Great Arab
Conquests. How the Spread of Islam
Changed the World We Live In a été
édité en arabe, au Caire, en 2009, par
le Centre national de traduction, un
organisme dépendant du ministère
égyptien de la Culture. Sa traduction
a été l'œuvre de Qassim Abdoh Qas-
sim, professeur d'histoire à l'univer-
sité de Zaqaziq (Egypte).

L'auteur affirme, dans son introduc-
tion, avoir assigné à son ouvrage trois
missions. La première est la reconsti-
tution, dans la mesure du possible, du
récit des conquêtes qui ont suivi la
mort du prophète Mohammed et qui,
en l'espace de quelques décennies,
ont étendu les frontières du jeune Etat
musulman de la péninsule Ibérique, à
l'Ouest, aux confins de la Chine, à
l'Est. La deuxième est celle de retracer
l'histoire de l'installation des arabes
dans les pays nouvellement conquis,
où non seulement ils ont réussi à
conserver leur identité mais aussi ils
ont créé un environnement favorable
à la conversion massive des autoch-
tones à l'Islam. La troisième mission,
enfin, est celle de rendre compte de la
mémoire des conquêtes arabes telle
qu'elle s'est formée dans un enchevê-
trement de récits et de chroniques en
partie légendaires.

C'est pour accomplir cette dernière
mission que Hugh N. Kennedy a uti-
lisé des sources principalement
arabes et islamiques. Ces sources, si
elles ne permettent pas d'avoir une
vision exacte de la façon dont se sont
déroulées les invasions musulmanes,
sont, en revanche, « révélatrices de la
façon dont les musulmans ont re-
construit leur passé et expliquent au-
jourd'hui l'avènement de l’Islam dans
les contrées où ils vivent ». L'histoire
des conquêtes est ainsi racontée par
l'auteur comme une « histoire », dont
il prend soin, le cas échéant, de mar-
quer le caractère imaginaire.

Le livre est divisé en 11 chapitres,
dont chacun est consacré à une gran-
de région conquise (Syrie-Palestine,
Irak, Egypte, Perse, nord de
l'Afrique…) ou à un aspect particulier
des campagnes arabes (la guerre na-
vale, l'accueil réservé aux conquérants
par les « conquis »,...). La conclusion
revient sur les processus contrastés de
formation des frontières du monde is-
lamique (pays entièrement conquis,
pays contrôlés par de simples garni-
sons installées aux frontières…) ainsi
que sur les différentes raisons de l'isla-
misation progressive des peuples 
« soumis » (prédication religieuse,
pressions fiscales...).

En regard du caractère sensible du
thème de l'ouvrage dans un pays mu-
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sulman comme l'Egypte, Qassim Ab-
doh Qassim a doublé son travail de
traduction de commentaires sur cer-
taines assertions ou hypothèses de
Hugh N. Kennedy. Ces commentaires,
parfois, s'apparentent à de franches
mises au point dans lesquelles on res-
sent la volonté de défendre une vision
plus commune (pour ne pas dire « offi-
cielle ») de l'expansion arabe dans le
monde ancien. C'est le cas, par
exemple, de cette note en page 81,
dans laquelle le traducteur commente
les doutes exprimés par l'auteur quant
à la subordination totale des généraux
arabes aux califes. « Ces doutes, […]
qui ignorent complètement les docu-
ments historiques, expriment une par-
tialité incompatible avec la recherche
scientifique. Si nous appliquions cette
méthode [du doute méthodique,
NDLR] à l'histoire de l'humanité entiè-
re, nous serions amenés à la rejeter
complètement rien que parce que
nous sommes sceptiques quant à sa
véracité », écrit-il.

De telles critiques n'ont pas empê-
ché Qassim Abdoh Qassim d'aligner,
dans son introduction, les éloges de
l'érudition de l'auteur, de sa parfaite
connaissance des sources histo-
riques et littéraires arabes et, sur-
tout, de son objectivité, « qui lui fait
écrire que la majeure partie des
conquêtes arabes ont été des
conquêtes pacifiques ».

Yassin Temlali-journaliste-Algérie

A li Amar est-il le nouveau Gilles
Perrault ? Notre ami le roi pu-
blié en 1990 par ce dernier et

qui révélait la face cachée du régime
d'Hassan II avait fait l'effet d'une bom-
be au point de contraindre le souve-
rain à libérer un grand nombre de dé-
tenus politiques des différentes
prisons mouroirs du royaume.

Depuis l'accession au trône de Mo-
hammed VI, le contexte chérifien a
évolué. D'une opposition fortement
politisée et réprimée sous Hassan II,
on assiste depuis une dizaine d'années
à la mise en place d'un compromis
entre le nouveau roi et les élites poli-
tiques et militaires. Les anciens oppo-
sants sont cooptés à des postes straté-
giques et d'envergure pour mieux les
museler et s'assurer leur soumission.
L'intention du livre d'Ali Amar n'est
donc pas de révéler comme son
illustre prédécesseur les différentes at-
teintes aux droits de l'homme mais de
dénoncer l'affairisme et la corruption.
Autre temps, autres mœurs…

Certes, les interdits du régime ont
survécu à la mort d'Hassan II : sacra-
lité du roi, absolutisme monarchique,
question du Sahara occidental mais les
espérances suscitées par le nouveau
règne ont été nombreuses. Ainsi, sur-
tout pour se distinguer du père, les
premières années ont vu se succéder à
un rythme effréné la réforme du droit
des femmes, la mise en place de l'Ins-
tance équité et réconciliation, le limo-
geage de Driss Basri ou encore le re-
tour symbolique au Maroc d'Abraham
Serfaty. Pourtant, 10 ans après, la dé-
ception l'emporte : « Le régime a peau-
finé sa devanture, mais préservé sa na-
ture profonde », souligne Ali Amar.

Que reste-t-il aujourd'hui de cette
image de roi moderne et proche du
peuple véhiculée notamment par une
presse étrangère magnanime ? Avant
d'être le roi des pauvres, le roi du Ma-
roc est avant tout un très riche et un
très autoritaire roi. Il ne faut pas se
leurrer, le sobriquet de roi des pauvres
est destiné à contrer la poussée poli-
tique des islamistes modérés et radi-
caux recrutant principalement parmi
les classes sociales les plus défavo-
risées. Enfin, s'il rompt quelque peu
avec l'arbitraire hassanien, les formes
moyenâgeuses d'exercice du pouvoir
inspirant à ses sujets et à ses courti-
sans crainte révérencieuse et idôlaterie
demeurent une constante monar-
chique.

Le livre d'Ali Amar n’est pas une
critique au vitriol des 10 années de
règne de Mohammed VI, comme le
laissait suggérer le titre. Le roi n'est
pas réellement et directement mis en

cause. Comme il est de coutume au
Maroc, on tire à blanc sur les repré-
sentants du pouvoir, les courtisans,
les affairistes. Le roi demeure une
fois de plus intouchable.

Laurent Pointier-EHESS-Paris

L orsque l'on parle de Madrid et
de son histoire, on se souvient
facilement de l'importance

stratégique et politique de la capitale
espagnole tout au long des siècles,
mais rares sont ceux qui savent qu'en
réalité Madrid était une petite forte-
resse médiévale fondée à la fin du
IXème siècle par Mouhammad I, émir
de Cordoue. C'est la seule capitale
d'un Etat européen actuel fondée par
un musulman. Le professeur Christi-
ne Mazzoli-Guintard (Université de
Nantes) présente au lecteur un inté-
ressant parcours à travers l'histoire de
Madrid en tant que ville musulmane
depuis ses débuts comme fortifica-
tion omeyyade aux confins de l'émi-
rat jusqu'à l'époque actuelle, une his-
toire où les vestiges du passé
s'efforcent de se faire comprendre.

Cet ouvrage à caractère fondamen-
talement académique permet de je-
ter un peu de lumière sur l'époque la
moins connue de la ville, son étape
musulmane en tant qu'avant-garde
fondée non seulement dans le but de
protéger la frontière nord de la pro-
vince de Tolède, mais aussi en tant
qu'élément du système de contrôle
tributaire et politique des confins de
l'émirat de Cordoue.

Ainsi donc, l'émir de Cordoue, Mou-
hammad I (852-886) ordonna la
construction de l'al-qasr de Madrid à
une date indéterminée entre les
années 860 et 880, selon un texte d'al-
Himrayi, au début en tant que simple
place forte (hisn) et plus tard comme
une ville (madina). Le choix de son
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emplacement ne fut pas un hasard : il
était entouré d'une large vallée fertile
et l'accès aux réserves aquifères était
facile. L'auteur, spécialiste du monde
urbain andalou, raconte en détail l'é-
volution des recherches étymolo-
giques et historiques sur l'origine du
nom de Madrid, et elle penche pour la
théorie selon laquelle le toponyme
arabe Magrit tenait son origine du ter-
me magra, qui signifierait quelque
chose comme « lieu où les eaux sont
abondantes ». Il est intéressant de dé-
couvrir qu'il semblerait que les pre-
miers habitants des parages de Madrid
étaient des agriculteurs berbères, bien
qu'on ne connaisse pas leur origine. 

Le livre est divisée en trois blocs : 
« Mythes et réalités d'une fondation » ;
« Le temps de la croissance urbaine
(Xème et XIème siècles) » ; et « Madrid
et les autres, d'hier à aujourd'hui ». Cet
ouvrage inclut divers plans du tracé
des anciennes murailles, ainsi que du
matériel photographique sur les restes
archéologiques d'une partie de la mu-
raille médiévale trouvés à la Cuesta de
La Vega. Tout au long des deux siècles
de présence musulmane jusqu'à sa
conquête par les chrétiens de Fernan-
do I, entre 1047 et 1060, la composi-
tion démographique de Madrid évolua
progressivement, avec une augmenta-
tion de la population civile au détri-
ment de la population militaire. La po-
pulation s'installa au-delà des murs de
la médina en formant des faubourgs,
comme ceux des collines de San An-
drés et Las Vistillas, et ils se consa-
craient principalement à des activités
agricoles, artisanales et commerciales. 

Dans la préface, Mª Jesus Viguera
Molins (professeur d'Etudes arabes à
l'Université Complutense de Madrid)
souligne judicieusement que Madrid
manquait d'un livre comme celui-ci.
Cependant, il aurait était utile et ins-
tructif, pour toucher un public plus
large et ne pas se limiter à l'historio-
graphie académique, d'inclure une
introduction à caractère plus divul-
gateur. En effet, le livre abonde dans
l'analyse des différentes théories, hy-
pothèses et évidences historiques sur
cette étape moins connue de l'histoi-
re de la ville. Il aborde en particulier
les grands débats sur l'étymologie, la
toponymie ainsi que l'emplacement

exact de la forteresse en faisant men-
tion de théories d'experts comme J.
Oliver Asín, F. Valdés Fernández et M.
Retuerce Velasco, entres autres. Ce
parcourt académique est accompa-
gné d'une dense compilation biblio-
graphique, principalement utile pour
les experts. Une rédaction plus
simple et didactique aurait permis
d'élargir le spectre des lecteurs, émi-
nemment académique. 

Le dernier chapitre, « D'hier à au-
jourd'hui, les agrandissements du
Madrid musulman (XIIème-XXIème
siècles) », révise exhaustivement les
vestiges et les réminiscences de la
présence musulmane dans la ville,
mais il est plus centré sur les restes ar-
chéologiques et la promotion du pa-
trimoine que sur un authentique ef-
fort pour tâter le pouls du Madrid
actuel, où l'on enregistre à nouveau
une importante communauté musul-
mane de prés de 200 000 membres et
où se trouve la principale mosquée
d'Espagne. Ce livre contribue tout de
même de façon substantielle à la
connaissance des détails d'une des
étapes les moins connues de l'histoire
de la ville.

Paqui Santonja Mayor-conseillère
exécutive. Cabinet du secrétariat d'Etat
à l'UE- Ministère espagnol des Affaires
étrangères et de la coopération

L 'augmentation des flux migra-
toires Sud-Nord et leur lien avec
le manque de développement

sur la rive sud de la Méditerranée a
contribué à nourrir le mythe d'une 
« menace démographique ». Une ana-
lyse pausée de l'évolution des dyna-
miques démographiques démontre
que cette prétendue « bombe démo-

graphique » ne correspond pas aux
dynamiques démographiques des
pays arabes. Le rythme de croissance
de la population s'est réduit ces der-
nières décennies s'éloignant ainsi de
bon nombre des projections prospec-
tives réalisées dans le passé. La struc-
ture de la population va évoluer ces
prochaines décennies vers un plus
grand vieillissement, ce qui oblige à
repenser les stratégies de croissance et
développement. Cette monographie
collective qui recueille les rapports
présentés par des académiciens et des
experts européens et arabes lors du
Forum méditerranéen de population
organisé conjointement en 2007 par
l'IEMed et le Fonds de population des
Nations unies (UNFPA) en tant que
base pour créer un Agenda partagé de
population et développement dans le
cadre du Processus euroméditer-
ranéen, analyse cette question. Le
faible intérêt prêté jusque là à cette
question clé dans le cadre du Proces-
sus de Barcelone est surprenant. 

Cet ouvrage recueille les contribu-
tions d'un éventail de 22 experts et
chercheurs en démographie, déve-
loppement et mouvements migra-
toires (Y. Courbage, N. Fergany, Ph.
Fargues, entre autres) qui abordent
les défis et les opportunités que les
transformations démographiques
génèrent dans les pays arabes de la
Méditerranée sud et orientale.

La monographie est structurée en
quatre parties avec un schéma com-
mun : un exposé général suivi de
plusieurs analyses sectorielles plus
concrètes, liées à la situation dans la
région méditerranéenne. 

Les processus de transition démo-
graphique et les défis que fournit la
transformation de la structure d'âges
dans les sociétés du sud de la Médi-
terranée font l'objet d'analyse dans
la première partie. La combinaison
d'une moindre proportion de popu-
lation dépendante (moins de 14 ans
et plus de 65 ans) et un plus grand
nombre de population en âge actif
offre à la plupart des Etats de la ré-
gion qui vont se trouver dans cette
phase une opportunité historique
pour leur développement. 

La seconde partie analyse l'impact
des changements démographiques
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dans les sociétés en les liant aux défis
du développement. 30 % de la popula-
tion de la région a moins de 29 ans et
la moitié se trouve dans l'âge actif.
Quatre millions de jeunes arrivent sur
le marché du travail chaque année.
Bien qu'ils soient la ressource la plus
précieuse pour leurs Etats, les jeunes
arabes sont déçus et, de même que les
femmes, ils affrontent un problème
d'exclusion qui empêche de tirer profit
du « dividende démographique » que
suppose l'existence de la génération la
plus nombreuse et l'incorporation de
la femme à l'espace public. Cette mar-
ginalisation risque d'accentuer la crise
de développement humain dans la ré-
gion. Cette exclusion ne se limite pas
au marché du travail, mais elle s'étend
à toute une série de domaines liés
entre eux comme l'éducation, le loge-
ment ou le mariage. Les différentes
contributions soulignent le besoin de 
« lubrifier » l'intégration des jeunes et
des femmes dans la vie économique et
sociale, en promouvant une meilleure
connaissance de la situation à l'échelle
nationale à coordonner avec l'établis-
sement de politiques publiques. 

L'espace où ces changements dé-
mographiques et sociaux ont lieu est
analysé dans la troisième partie du
livre. L'une des caractéristiques mon-
diales les plus notoires des dernières
décennies a été l'imparable processus
d'urbanisation, plus accéléré dans les
pays en voie de développement. Dans
les 22 pays côtiers de la Méditerranée,
la population urbaine est passée de
90 millions en 1950, c'est-à-dire 42 %
de la population totale, à 290 millions
en 2003, soit 63 % de la population to-
tale. Au cours des 20 prochaines
années, les villes des pays du Sud vont
accroître leur population de 86 mil-
lions d'habitants. Arriver à un usage
durable de l'espace urbain est fonda-
mental pour le développement aussi
bien en termes environnementaux
que sociaux. Ceci requiert pour les
auteurs la définition et la promotion
de politiques proactives. 

La dernière partie du livre analyse
les migrations internationales  aussi
bien Sud-Nord que Sud-Sud, moins
étudiées. La gestion de la mobilité
transnationale au-delà des positions
sécuritaires est l'un des principaux dé-

fis posés par les auteurs. Les contribu-
tions s'écartent du discours public,
plus centré sur les coûts et les risques
associés à l'immigration que sur le po-
tentiel et les bénéfices partagés que les
migrations peuvent fournir si elles
sont abordées de façon coordonnée. 

Miguel Hernando de Larramendi-GRESAM-
Université de Castille-La Manche 

L e conflit provoqué par la créa-
tion d'Israël et la colonisation
des territoires palestiniens a été

traité maintes fois par des auteurs es-
pagnols. Cependant, l'approche de
Ferran Izquierdo ressort dans le pay-
sage éditorial actuel pour différentes
raisons. Tel que le titre l'indique, le
livre du professeur Izquierdo présente
une histoire du conflit depuis ses ori-
gines, divulgatrice, facile et accessible,
mais qui ne renonce pas à la rigueur
du travail scientifique. De plus, on y
trouve une analyse critique de l'évolu-
tion du processus colonial israélien et
de la résistance palestinienne. 

Le professeur de Relations interna-
tionales de l'Université autonome de
Barcelone présente une histoire du
conflit israélo-palestinien qui nous in-
troduit dans les tensions sociales de
deux sociétés : des changements pro-
voqués par la transition au capitalisme
et l'insertion dans le marché global ;
en passant par l'impact de l'immigra-
tion sioniste, la création des premières
colonies, l'expulsion de la plupart de la
population palestinienne de l'Israël
actuel et les problèmes des réfugiés ;
jusqu'à arriver aux conditions de vie
actuelles des palestiniens sous le régi-
me d'occupation en Cisjordanie, à Jé-
rusalem Est et dans la Bande de Gaza.
De la même façon, cette petite histoire
reflète la dynamique politique qui naît
du projet nationaliste sioniste parmi

certains secteurs européens d'ascen-
dance juive, les guerres, la résistance
palestinienne, les intifadas, sans ou-
blier la compétition pour le pouvoir
entre les élites israéliennes et palesti-
niennes, leur influence sur le conflit et
l'échec du processus de paix, ni le rôle
joué par les acteurs internationaux,
comme la colonisation britannique,
les Nations Unies, les USA et l'UE. 

En définitive, nous nous trouvons
face à un livre indispensable pour
une première approche du conflit is-
raélo-palestinien, qui devrait être
traduit du catalan au castillan pour
être accessible à un public plus large.

Ignacio Alvarez-Ossorio-professeur 
d'Etudes Arabes et Islamiques de 
l'Université d'Alicante

Lu ce trimestre

Mediterranean perspectives. Re-
vue NOMADS: Critical Review of Social
and Juridical Sciences, n°1, 2009/1.

Ce numéro spécial de la revue NO-
MADS est publié par l'Institut Uni-
versitaire euroméditerraneéen
(IUEM) de l'Université Complutense
de Madrid. Il comporte 23 contribu-
tions importantes de spécialistes re-
connus des deux rives de la Méditer-
ranée. Les thèmes traités sont variés
et portent sur toutes les disciplines
des sciences humaines et juridiques.
Avec ses  781 pages, ce volume est
d'une très grande utilité, non seule-
ment pour les étudiants de l'Institut,
mais pour tous ceux qui s'intéressent
aux grandes problématiques de l'es-
pace méditerranéen.

Les langues utilisées dans l'ouvrage
sont principalement l'espagnol, le
français et l'anglais. C'est un avantage
certain. Mais les traductions auraient
sans doute gagné à être révisées.  

Jóvenes pensando el Mediterrá-
neo. Directeur de la Publication :
Professeur Enric Olivé Serret. Edito-
rial URV, Tarragona, 2008.

C'est un ouvrage surprenant par la
richesse et la variété des thèmes
traités. On doit être reconnaissant au
professeur Enric Olivé d'avoir pris
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l'initiative de réunir des jeunes cher-
cheurs pour présenter, dans cet ou-
vrage, la quintessence de leurs tra-
vaux de recherches. C'est la nouvelle
génération de chercheurs qui va,
dans les années à venir, prendre le
relais. Et l'idée de créer un réseau de
jeunes chercheurs est tout simple-
ment remarquable. 

En parcourant les différentes
contributions, on est surpris par
l'intérêt renouvelé porté à la ré-
flexion sur la modernité, la musique,
la littérature, la cuisine, la chanson
et naturellement la mobilité migra-
toire. C'est un regard neuf que por-
tent les jeunes sur toutes ces théma-
tiques. Et c'est rassurant de constater
que la Méditerranée continue à offrir
tant de nouveaux champs pour la re-
cherche scientifique.

La Republica Pretoriana : Ejérci-
to y poder en Argelia (1954-1978).
José Luis Gómez Puyuelo (prologue
de Rafael Bustos). Editorial IBERSAF,
Madrid 2009.

Cet ouvrage est, en fait, la thèse de
doctorat de José Luis Gómez Puyue-
lo. Qu'un tel ouvrage soit publié en
Espagne est sûrement une contri-
bution importante pour com-
prendre l'évolution de l'Algérie pen-
dant la période décisive de
constitution de l'Etat indépendant
et le rôle qu'a joué l'armée algérien-
ne dans l'Etat national naissant.
Comme on le sait, en dépit de la
proximité géographique de l'Algérie
et de l'Espagne, des échanges
énergétiques intenses entre les deux
pays et la présence des sociétés es-
pagnoles dans ce grand  pays
maghrébin, rares sont les publica-
tions en langue espagnole sur
l'Algérie. Et les spécialistes espa-
gnols de l'Algérie se comptent sur
les doigts d'une seule main. 

Sans doute le livre de Gómez
Puyuelo ne comble pas, à lui seul,
cette lacune éditoriale, mais il ap-
porte un éclairage important sur la
période qui s'étend de 1962 à 1978,
qui est la période fondatrice de
l'Algérie contemporaine, pendant la-
quelle l'armée algérienne se confond
avec l'Etat tant celui-ci en est l'éma-
nation, et tant l'ordre politique algé-

rien a été, et demeure du reste, su-
bordonné à l'ordre militaire.

Cet ouvrage examine, dès lors avec
minutie, cette imbrication entre Etat
et armée pendant les années Ben
Bella et Boumediene. Utilisant une
documentation abondante, l'ouvra-
ge de Gómez Puyuelo est une lecture
indispensable  pour tous ceux qui,
en Espagne, s'intéressent à l'Algérie
et au-delà de l'exemple algérien, au
rôle de l'armée dans les pays du
Tiers-Monde, dans la période post-
coloniale.

L'idéal égalitaire féminin à
l'œuvre au Maroc. Feminisme, is-
lam(isme), sécularisme. Mohammed
Mouaqit, L'Harmattan, Paris, 2009.

Partout dans le monde musulman,
l'entreprise de la modernité et de la
modernisation achoppe sur le statut
social de la femme, et surtout sur son
statut juridique. Le salafisme réfor-
miste, cadre idéologique dominant
dans le monde musulman, est à la
fois ce qui permet de faire avancer le
statut de la femme et ce qui en limite
les potentialités d'évolution. Il est le
« lieu » idéologique où cette évolu-
tion trouve son essoufflement sécu-
larisateur. Le cas du Maroc permet
d'illustrer cette dynamique.

Elecciones sin elección. Procesos
electorales en Oriente Medio y el Ma-
greb. Ignacio Álvarez-Ossorio et Lu-
ciano Zaccara, Ediciones del Oriente
y del Mediterráneo, Guadarrama,
2009.

Les élections au Moyen-Orient et
au Maghreb sont aussi intéressantes
par ce qu'elles montrent que par ce
qu'elles cachent. Dans la plupart des
cas, il s'agit d'élections sans choix,
puisqu'elles n'offrent aucune op-
portunité réelle d'alternance poli-
tique, ni de véritable concurrence
entre des formations aux pro-
grammes bien différenciés. De fait,
peu de parlements arabes assurent
une représentation plurielle de la
société et ont la capacité de mettre
un frein aux tendances autocra-
tiques des gouvernants. La partici-
pation de l'opposition est quelque-
fois autorisée, à la condition
d'accepter un certain nombre de li-

mites à ne pas dépasser pour ne pas
menacer la répartition du pouvoir
dominant. Dans un tel contexte, l'Is-
lam politique, tirant profit de la las-
situde populaire envers des régimes
qui se perpétuent au pouvoir depuis
des décennies, montre un essor ex-
ceptionnel.

L'ouvrage est structuré en trois
blocs : le premier consacré aux pays
non arabes du Moyen-Orient (Iran,
Turquie et Israël), le second à cer-
tains pays arabes de cette même ré-
gion (Egypte, Liban, Yémen et les ter-
ritoires occupés palestiniens) et le
troisième au Maghreb (avec les cas
du Maroc et de l'Algérie).
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